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Un ciel bleu d’espoir

>>> www.vozama.org  >>> www.facebook.com/ong.vozama >>> www.flickr.com/photos/121069278@N08

Nous voici entrés dans cette belle période qui précède Noël. 
Même si à Madagascar nous sommes bien loin de l’euphorie 
de consommation que nous pouvons connaitre en Europe, nous 
commençons nous aussi à nous préparer à la fête.

C’est le deuxième Noël que je passe ici à Vozama avec ma famille, 
avec des codes et des traditions si différents de ce qu’ils sont en 
France. 

Dans les pages qui suivent, vous découvrirez un contexte 
malgache toujours fragile. Les urgences s’y accumulent, sans que 
se dessinent de véritables solutions pérennes. 

Et pourtant, au milieu des tristes récits sur les épidémies, la famine 
et d’autres catastrophes, vous y verrez s’illustrer les petits exploits 
quotidiens, têtus et efficaces, de Vozama. Comme des fenêtres 
ouvertes sur un ciel bleu d’espoir, à l’image des petites fenêtres 
des calendriers de l’Avent. 

Sans nier la réalité du pays, ni même les difficultés à faire avancer 
Vozama, j’ai choisi d’ouvrir mes yeux chaque jour sur des petites 
fenêtres de réussites de Vozama. Sur ces actions qui, certes, ne 
changent pas tout le pays mais enrichissent des vies entières. 

Faire entrer dans les foyers la lecture, l’hygiène, l’optimisation des 
ressources et parfois offrir l’accès à l’eau potable, voilà des actions 
concrètes et efficaces. Elles donnent à toute une jeunesse une 
chance qu’elle ne trouve pas ailleurs.

Ce combat de Vozama, au contact et au service des enfants et des 
familles pour faire reculer la misère, s’incarne dans une chaîne 
solidaire. L’action déterminée de chaque maillon, souvent dans 
l’anonymat et l’humilité, y est essentielle. Merci donc à tous nos 
donateurs, nos parrains, aux bénévoles de l’association France 
Vozama. 

Merci à vous tous qui contribuez, d’une manière ou d’une autre, à 
faire vivre cette belle chaine entre l’Europe et Madagascar : cette 
chaine signifie espérance et joie pour les enfants et leurs familles. 

Je vous invite, en ce temps de l’Avent à chaque jour aller sur le 
site Internet, sur Facebook, sur les albums photos de Vozama ou 
encore à relire les Vozamagazette. Vous y ouvrirez, 
vous aussi, une fenêtre de joie et d’espérance 
devant le sourire de ceux que frère Claude 
appelle sa « marmaille ».

Joyeux Noël à tous. 

Charles-Hubert Preato,
coopérant Fidesco

É DITO

  CONTACT MADAGASCAR 

>>>  ONG Vozama Mahamanina - BP 1267 301 Fianarantsoa

>>>  Frère Claude Fritz, directeur général 
 fr.claude.fritz@vozama.org / +261 32 40 820 09

>>>  Taratra Rakotomamonjy, directrice adjointe 
 taratra@vozama.org +261 34 84 400 41

  CONTACT FRANCE

>>>  France Vozama 17 B rue de la Digue 67860 RHINAU  

>>>  Jean-Pierre Schmitt,  Vice-président France Vozama 
 jp.schmitt@vozama.org 03 88 51 59 39 - 06 08 96 38 26

>>>  Jacques Utter, Trésorier France Vozama
 jacques.utter@vozama.org 06 50 06 75 32

Alors que la pauvreté gagne dramatiquement du terrain à 
Madagascar, notre ONG Vozama est confrontée à une baisse 
importante des financements de ses grands partenaires qui 
fragilise sa mission, vitale, au service des enfants de la Grande-
Île.

Mais nous restons mobilisés : conformément à sa vocation 
statutaire, l’association France Vozama s’est engagée à 
augmenter son soutien financier ces trois prochaines années.  Cet 
appui bénéficiera plus particulièrement aux actions déployées 
sur la région d’Ambositra. 

Ce soutien dans la durée invite, plus que jamais, à diversifier et 
sécuriser nos ressources en renforçant en particulier l’apport des 
contributions individuelles.  Dans cette évolution, où votre fidélité 
nous est si précieuse, nous avons besoin de vous. Et c’est urgent.

Nous reviendrons plus largement, dans un prochain numéro, sur 
l’adaptation de notre projet face à l’aggravation de la situation 
sociale à Madagascar. 

Nous saluerons également la richesse des initiatives prises par 
nos donateurs pour susciter davantage de contributions : et si 
vous nous disiez la vôtre ?
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Construire un avenir 
par des soins adaptés

Donner une existence légale 
aux enfants fantômes

Dans son action de réduction de la pauvreté, Vozama 
exige la participation active des bénéficiaires à tous 
les niveaux. Seule entorse à la règle, le programme 
« urgence – santé » qui aide les enfants ne pouvant 
être soignés au sein des Centres de Santé de Base 
(CSB) en zone rurale. Des dizaines d’écoliers sont 
ainsi suivis chaque année dans des parcours de 
soin. Souvent les familles ne peuvent en soutenir 
financièrement les conséquences, ni davantage 
s’orienter dans le système de santé malgache. 

La petite Valisoa Fanambinantsoa est atteinte d’une 
malformation congénitale : le bec de lièvre. Âgée de 
6 ans, elle est inscrite à l’école Vozama du village 
d’Ambalaivato en deuxième année de préscolaire. Elle 
est issue d’une famille vulnérable, comme bien d’autres 
enfants dans nos écoles, et ses parents n’ont pas les 
moyens de la faire opérer. L’intervention, impossible au 
CSB du village, a été réalisée au bloc opératoire de l’hôpital de Fianarantsoa. Grâce au programme Santé de Vozama, qui prend en charge 
notamment les enfants atteints de malformations graves, Valisoa a eu la chance de se faire opérer. Un animateur a accompagné la famille en 
ville dans le parcours de soin de l’enfant. L’opération, bien trop onéreuse pour une famille vulnérable, a été prise en charge par Vozama grâce 
au soutien de ses donateurs et partenaires financiers. « J’ai cherché des années une solution pour ma fille. Je ne savais pas qu’une intervention 
chirurgicale pourrait guérir sa malformation. Cette opération sauve mon adorable petite fille, et comme tout enfant, elle va avoir un beau sourire. 
Elle aura aussi une voix et une élocution plus claires ». De quoi aussi mieux s’épanouir à l’école, par la lecture et le chant.

U RGENCE - SANTÉ

D ÉVELOPPEMENT

Faute d’actes de naissance, des milliers d’enfants 
malgaches sont considérés comme « enfants fantômes ». 
Ils n’existent pas aux yeux de la loi. Leur intégration aux 
écoles officielles est difficile. Pour pallier cette carence, 
des audiences foraines ont été organisées l’année 
dernière par Vozama, en partenariat avec le tribunal et 
les communes rurales.

Une centaine d’enfants des communes rurales de 
Taindambo et d’Ambalamahasoa ont reçu dernièrement 
leur acte de naissance. Une première étape dans leurs 
vies, prometteuse de tant d’autres évolutions…
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Noël 2018 : la promesse 
renouvelée 
Nous voilà début décembre ; en ville, la rue ne change guère : les 
magasins ne connaissent pas l’affluence des veilles de Noël et les 
marchands ambulants toujours aussi nombreux à vendre leur bric-
à-brac. Et avec eux les mendiants toujours aussi envahissants, et 
l’atmosphère toujours aussi polluée des embouteillages monstres. 
Pas encore de sollicitations pour les fêtes de fin d’année : Noël est 
encore loin, surtout en cette année 2018 ! C’est que nous venons de 
vivre une campagne électorale présidentielle incroyable, avec ses 
ballets d’hélicoptères et ses avions, ses camions de propagande 
tonitruants sillonnant villes et villages, ses concerts donnés par les 
meilleurs artistes, à grand renfort de feux d’artifices dignes d’une 
fête nationale ! 

Après une brève accalmie pour décompter les voix, la « fête » a 
repris le 4 décembre pour la campagne en vue du second tour de 
l’élection, le 19 décembre. Vous aurez compris que le Noël de 2018 
sera particulier... 

Bien que la moitié de sa population malgache soit chrétienne – 
catholiques et protestants à égalité - Noël a toujours été une fête 
célébrée, avec éclat par les rares familles aisées, avec plus de 
simplicité par les moins riches et presque ignorée par les plus 
démunis. Au premier dimanche de l’Avent, toutes les communautés 
chrétiennes s’animent. Partout on répète les chants, en ville et 
jusque dans la brousse la plus reculée. 

En ville, c’est un peu un concours d’élégance à la sortie des églises. 
A la campagne, les plus démunis peuvent se fondre sans grand 
problème aux participants pour vivre, au moins à cette période-là, 
une joie partagée. 

Cette fois-ci nos candidats à la présidence de Madagascar feront 
office de Père-Noël , à grand renfort de T shirts, de distributions de 
menue monnaie et concerts de mille promesses ! 

Mais en cette année demeure, une fois encore, la force de notre 
message évangélique par un Noël de paix, de joie et de partage. Il 
s’y fraie un chemin et nous illumine.  En confiance, nous comptons 
sur notre Dieu de tendresse et d’amour pour combler les cœurs. 

Joyeux Noël et Bonne Année !

Frère Claude Fritz

Directeur Général ONG Vozama

E SPRIT DE NOËL
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V IE ASSOCIATIVE

Les équipes d’Ambositra et Fianarantsoa se sont rencontrées, 
trois jours durant, à Fianarantsoa pour préparer la nouvelle 
année scolaire. Au menu, une formation aux nouvelles 
techniques pédagogiques et des exposés sur la stratégie de 
pérennisation de l’ONG et de ses actions. Une séance riche 
d’échanges entre responsables et animateurs engagés dans la 
pédagogie et le développement sur le terrain.

Une formation des animateurs au leadership a été dispensée 
par Mme Brigitte. Elle vise à favoriser l’autonomisation des 
écoles et des groupements de parents.

Tout entier dévoué au service de Vozama pendant une quinzaine 
d’années, Fr Lucien Andriamasy Barijaona, jusqu’il y a peu directeur 
régional d’Ambositra, est parti exercer une nouvelle mission dans le 
collège des Frères de la Doctrine Chrétienne à Morondava. Nous lui 
souhaitons une bonne continuation toujours au service de l’éducation 
populaire.

Fr Julien Berthieu Razafindrakoto lui a succédé il y a quelques mois. 
Ancien directeur du Collège KMM de Fianarantsoa, le nouveau directeur 
régional d’Ambositra fera bénéficier cette région de ses compétences 
et de son expérience. A Fianarantsoa, Sr Perline Soamanambina a 
été nommée à la direction régionale pour remplacer Sr Elisabeth, qui 
suit un traitement médical en Europe. Spécialiste en pédagogie, elle 
supervisera en même temps l’ensemble des actions menées dans la 
région.

Les formations, 
outils  de perfectionnement

Directeurs régionaux : 
au revoir Fr Lucien
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A l’occasion de son 60ème anniversaire, un parrain, Didier Orlhac et son 
épouse Marleen ont fait un don à l’école d’Ambalamarina pour épauler la 
communauté villageoise dans la construction d’une école à deux salles 
de classe. Grâce à ce généreux parrainage, Vozama a fourni les tôles, le 
ciment, la peinture, et les poteaux métalliques. De leur côté, les parents 
ont fabriqué les briques, effectué la maçonnerie et le dallage du sol. Les 
parrains ont passé du temps au milieu des villageois affairés à fabriquer 
des briques, transporter du sable et… cuisiner.

Pierre Chazel et sa femme Chantal, de passage à Madagascar, ont profité 
de leur voyage pour rencontrer les enfants de l’école dont ils sont les 
parrains. Après une journée en brousse à Fianarantsoa, ils ont eu le plaisir 
de partager un long moment avec les parents et les enfants de l’école de 
Tataonimpianaka. Accompagnés par l’équipe de Vozama Ambositra, les 
villageois les ont chaleureusement accueillis. 

Georgette Bintz, marraine de l’école Ambodihady (Fianarantsoa) et 
Marie Antoinette, marraine à Andranolava (Ambositra), membres de 
l’association France Vozama, ont rendu visite aux enfants de leurs écoles 
respectives. De beaux moments chargés d’émotion, au fil des échanges. 
Mille sourires, des friandises, des fournitures sur fond de chansons 
alsaciennes et malgaches ont enrichi ces inoubliables rencontres.

Les parrains et les amis de Vozama sont toujours les bienvenus durant 
leur séjour à Madagascar. Pour en savoir plus, contactez-nous.

P ARRAINAGE

Marraines et parrains de passage

Une école construite

Découvrez le programme de parrainage 
d’écoles sur www.vozama.org
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Pierre Chazel et les enfants de l’école Tataonimpianaka

Georgette Bintz et Marie Antoinette, ici avec les enfants de 
l’école Ambodihady, Fr Fréderic et les monitrices.

 par mois(8,50€ aprèsdéduction fiscale)

25€

ADOPTE UNE

école
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Les enfants plantent la 
forêt de leur avenir
A Madagascar, l’utilisation quotidienne du charbon 
de bois à usage domestique entretient le désastre 
écologique de la déforestation. Pour en cantonner 
les effets, Vozama déroule depuis des années 
l’opération « un enfant = un arbre » qui sensibilise 
les familles volontaires. Cette année, 8000 jeunes 
plants seront ainsi produits à la pépinière Vozama. 
Dans quelques mois chaque enfant, accompagné 
de ses parents, plantera l’arbre qui lui donnera de 
l’ombre quand il sera grand. Une action éducative 
pour appeler au respect de la nature et initier à la 
gestion responsable de l’environnement.

E NVIRONNEMENT



Action « genre et développement » : 
témoignages 
Avec le soutien de l’Union Européenne, le projet : « Émancipation 
socio-économique des femmes et leurs enfants » (ESEFE), en 
milieu rural, vise l’autonomisation des groupements de femmes 
ainsi que l’identification des femmes-leaders. Témoignages de 
deux acteurs du projet.

« J’ai réalisé à quel point les femmes voulaient changer »

Je me nomme Paul Ramanandraibe, et je suis le responsable du 
Fokontany d’Ampitambe. Je travaille depuis deux ans dans un 
projet sur l’émancipation sociale et économique des femmes, une 
action financée par l’Union Européenne et réalisé par Vozama. Je 
me rappelle très bien le début quand, après la sensibilisation faite 
par les animateurs de Vozama, des centaines de femmes dans mon 
fokontany se sont inscrites pour intégrer les groupements de femmes. 
Deux ans plus tard, j’ai constaté pas mal de changements, notamment 
la participation active des groupements de femmes dans la vie locale : 
foires, défilés, actions de nettoyage des villages… J’ai réalisé à quel 
point elles voulaient améliorer leurs conditions de vie, malgré les 
nombreuses contraintes existantes en milieu rural.

Jeanne d’Arc Rasoanirina et son élevage

Mariée, âgée de 38 ans, je suis une mère de cinq enfants et mon 
mari est cultivateur. Depuis que j’ai intégré le groupement de 
femmes, j’ai reçu quelques poules grâce à Vozama. Mon mari m’a 
beaucoup soutenue dans mon projet de petit élevage, par exemple en 
construisant un poulailler au rez-de-chaussée de notre maison. Les 
formations aux techniques d’élevage m’ont efficacement aidée : je 
sais vacciner moi-même les poussins et leur état sanitaire, nettement 
amélioré, a favorisé un meilleur rendement. 

Grâce à mes quatre poules du tout début, en juin 2017, j’en ai produit 
et vendu vingt et gagné 260 000 ariary (62€). Grâce à quoi j’ai acheté 
deux porcs à 130 000 ariary pièce. Je les ai élevés pendant six mois, 
tout en continuant mon élevage de poulets. En décembre 2017 - 
période des fêtes - j’ai vendu les deux porcs et cela m’a fait gagner 
520 000 ariary (125€).

Grâce à notre épargne et à l’argent gagné par mon activité d’élevage, 
mon mari et moi avons décidé de construire notre propre maison, pour 
enfin quitter la maison des parents. Je me réjouis de notre réussite 
et du fait j’ai pu contribuer à notre projet familial. Dernièrement, j’ai 
encore vendu quelques poulets pour payer la scolarisation de mes 
enfants. Actuellement j’élève neuf poules et peut- être pourrai-je, d’ici 
quatre ou cinq mois, en vendre une dizaine...

P ROJET ESEFE
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A la rencontre de l’équipe  
suivi et évaluation
Un dispositif de suivi-évaluation est essentiel à une gestion saine 
et responsable. Depuis des années Vozama valorise ainsi les 
progrès réalisés pour faciliter son pilotage, en prise directe avec 
des centaines d’acteurs de terrain.

Recueil de données statistiques

Chaque mois la cellule suivi et évaluation collecte, auprès de chaque 
responsable de département, les données statistiques relatives au 
fonctionnement et aux résultats atteints. Les informations recueillies 
sont de nature très différente : consommation en carburant de chaque 
véhicule, résultats scolaires des enfants ou même production agricole. 

Pour faciliter une collaboration étroite entre les deux régions de 
Vozama, le responsable suivi et évaluation d’Ambositra envoie 
mensuellement les données collectées au siège de Fianarantsoa. Les 
équipes de suivi et évaluation y compilent les données des deux sites 
grâce à GEDOVOZ, une base développée sur Access pour produire des 
statistiques globales. 

Des contre-visites pour un suivi de qualité

Les deux assistants et le chargé de contre-visite se chargent de 
la visite inopinée des écoles Vozama tout au long de l’année. De 
quoi recouper les éléments recueillis lors de précédents passages 
et assurer de la bonne mise en œuvre des actions. Une présence 
quotidienne indispensable pour maintenir une saine dynamique dans 
les 484 villages d’intervention. 

Le suivi : un outil de décision

L’équipe de suivi et évaluation documente les résultats de l’action et 
fournit les éléments nécessaires à la prise de décision. 

Le cas échéant, des actions qualitatives complémentaires sont prises 
après concertation au sein de l’équipe de direction pour affiner les 
stratégies d’intervention : la baisse de taux de présence des parents 
lors d’une formation conduirait à un accompagnement ou une 
sensibilisation spécifique.

L’évaluation : un moyen d’appréciation

La finalité du suivi-évaluation, c’est l’impact auprès des bénéficiaires : 
les enfants et leurs parents. Des changements durables de 
comportement, l’adoption de nouveaux réflexes fortifient peu à peu 
une dynamique de développement qui réduit la pauvreté. 

L’équipe analyse et examine le contexte de la réalisation pour mieux 
en comprendre les éléments, ou encore mettre en évidence les points 
d’amélioration dans chaque département et zone d’intervention. Cette 
appréciation contribue à optimiser les stratégies de Vozama.

Suivi et évaluation : une source d’informations

Le travail engagé par l’équipe de suivi-évaluation est une source 
essentielle d’information pour rendre compte de façon fiable aux 
bailleurs de fonds, aux différents partenaires et informer le public sur 
les activités de Vozama. 

C’est également un moyen pour tous les acteurs de Vozama de 
structurer leur travail et leur pensée : la première tâche confiée par 
Fr Claude à un nouveau salarié consiste bien souvent à... ranger un 
classeur !Indispensable vérification de la moto avant de se rendre sur le terrain
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D OSSIER

Le suivi-évaluation en chiffres
Un animateur assure le suivi régulier d’une trentaine 
d’écoles. Ils sont 20 à sillonner chaque jour les zones 
d’intervention enclavées pour s’assurer de la qualité 
des actions. De septembre à novembre, les véhicules de 
Vozama ont parcouru 9894 km sur des pistes chaotiques 
pour assurer une présence régulière au sein des villages 
d’intervention. 

L’entretien du matériel roulant constitue l’un des 
principaux postes de dépenses. C’est pourquoi la 
consommation des 4x4 (12l /100 km) et des motos 
(3.2 l /100 km) est finement analysée pour corriger 
d’éventuelles anomalies. 

La consommation en eau et en électricité des centres 
administratifs d’Ambositra et de Fianarantsoa est 
également vérifiée quotidiennement, et les salariés 
y sont invités à utiliser ces ressources de façon 
responsable.



D OSSIER

Jean-Rémi Andrianasy 
Responsable suivi et évaluation, 

région d’Ambositra 

Suit les activités, collecte et étudie 
les données statistiques.

Taratra Rakotomamonjy 
Directrice générale-adjointe, 
chef du département suivi et 

évaluation.

Elle coordonne le système de 
suivi-évaluation et encadre 

l’équipe.

Dera Randrianandrasana
1er assistant en suivi et 

évaluation 

Collecte les données auprès 
des responsables de différents 
départements, les compile et 

produit les statistiques globales.

Fr Frédéric Randrianarisoa 
Chargé de contre-visite 

Assure le suivi-terrain et 
les visites inopinées auprès 
des villages et des postes 

d’alphabétisation. Il y résout les 
difficultés, en conformité avec 
les instructions de la direction.

Sylvie Randrianarisoa
Responsable communication         

et partenariats 

Sur la base des données 
statistiques, elle  élabore les 
rapports à destination des 
partenaires techniques et 

financiers. Elle produit également 
des supports de communication 
et assure les publications sur les 

réseaux sociaux.

Armand-Augustin 
Randrianasolo 

2ème assistant en suivi et 
évaluation 

Collecte les données auprès des 
responsables de départements 
et effectue les contre-visites 

dans certains secteurs. 
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    Suivi-évaluation, qui fait quoi.



D OSSIER

Des contre-visites pour accompagner les monitrices, dans un esprit de bienveillance attentive

Assurer la qualité d’apprentissage : des milliers de cahiers visés chaque année 
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« Le suivi-évaluation ? - un métier passionnant » : Dera Randrianandrasana
Initialement, j’ai été recruté en tant qu’animateur et j’ai rejoint ensuite l’équipe suivi et évaluation. La formation 
interne et peu à peu l’expérience m’ont permis de bien y vivre ma fonction. 

C’est un travail passionnant qui demande pas mal de dynamisme et d’engagement. 

On doit y garder l’esprit ouvert et être très présent, sur le terrain comme au bureau; je n’aurais jamais pensé 
pouvoir y être aussi à l’aise car c’était un gros changement pour moi. 

La qualité de relation avec les bénéficiaires, les animateurs, les responsables et les membres de direction y est 
primordiale, même s’il reste quelques améliorations à faire au niveau de la communication. 

Mais je sais qu’ensemble nous y arriverons.

T ÉMOIGNAGE



T ÉMOIGNAGE

P ARTENARIAT

Hantanirina, 7 ans,  
ma vie à l’école

Je m’appelle Hantanirina et j’ai 7 ans. J’ai deux sœurs et deux 
frères. Ma maman et mon papa travaillent dans les champs, ils 
cultivent le riz. Moi, je vais à l’école à Soanihasina et cette année 
scolaire, je suis en T1 (niveau II). J’adore travailler en classe, et 
surtout dessiner et faire de l’écriture. Mais ce que j’aime le plus 
c’est la recréation et jouer avec mes camarades. Nous avons 
reçu des brosses à dents. J’aime bien me brosser les dents, c’est 
nouveau pour moi. Je croyais qu’elles restaient toujours propres 
et je ne savais pas qu’il fallait les nettoyer. Je les brosse tous les 
jours, alors j’espère bien que je n’aurai pas de trous dans mes 
dents…

Merci à Groupama qui renouvellera sa 
contribution de 4500 €/an en 2019 et 2020 : 

l’équivalent de 15 écoles soutenues !

Grâce au soutien du Secours Populaire Français de 
Meurthe et Moselle, trois écoles ont été équipées de 
nouvelles latrines. Le ciment, des dalles et des portes 
ayant été offerts, les parents d’élèves se sont chargés 
de la maçonnerie et de la toiture. Six écoles ont reçu 
un appui spécifique pour l’organisation de cantines 
scolaires. Par ailleurs, la fourniture de semences de 
haricots à des groupements de parents va permettre une 
diversification bienvenue des ressources alimentaires.
Prochainement, une campagne de lavage des dents 
sera financée dans trois écoles du secteur.

Une aide bienvenue du Secours Populaire Français
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Échos de l’élection présidentielle 
Le 7 novembre, 9 913 599 électeurs malgaches étaient 
appelés à rejoindre 24 852 bureaux de votes pour 
élire le président de la République de Madagascar en 
remplacement du sortant, Hery Rajaonarimampianina.  
Selon les résultats prononcés par la Haute-Cour 
constitutionnelle, aucun  des 36 candidats ne l’a emporté 
au premier tour, déroulé avec un taux d’abstention de 
46%.  Le second tour du 19 décembre opposera donc 
l’ancien président (2002-2009) Marc Ravalomanana 
(35,35% des suffrages) et l’ancien Chef de la transition 
(2009-2014), Andrinirina Rajoelina (39,23%).

Répressions sur la CENI 
Dès la confection des listes électorales, et jusqu’au 
traitement des résultats, plusieurs organisations 
citoyennes et partis politiques ont souligné que l’élection 
était entachée d’irrégularités. En pleine campagne 
électorale, un collectif de 22 candidats a contesté des 
anomalies dans les listes. Les résultats provisoires publiés 
par la Commission électorale Nationale Indépendante 
(CENI) ont été mis en cause par divers candidats. Des 
requêtes aux fins d’annulation du scrutin ont été déposées 
auprès de la Haute Cour Constitutionnelle (HCC). Des 
imperfections ont été relevées à l’encontre la CENI : 
listes électorales « bourrées » de noms d’électeurs « 
fantômes », fraudes massives par utilisation de « bulletins 
pré-cochés », substitution des voix obtenues par certains 
candidats, manipulation de résultats par des logiciels…

Famine aggravée dans le sud de Madagascar
Selon la treizième édition du rapport de l’Indice de la 
faim dans le monde (Global hunger index : GHI), publié 
en octobre 2018, la Grande-Île est classé au 116 ème 
rang sur 119 pays.  D’après le scoring GHI, un indice 
compris entre 35 et 49,9 indique un niveau de la famine 
très alarmant. Avec un indice 38, Madagascar se place 
derrière Haïti (35,5), le Sierra Leone (35,7) ainsi que la 
Zambie (37,6), et devant le Yémen (39,7) et le Tchad 
(45,4). 

La famine (kere) existe depuis toujours dans la partie sud 
de Madagascar. Mais à l’heure actuelle, selon les médias, 
le kere fait 2 à 10 victimes par jour, sans compter les 
décès non-déclarés. Les zones d’Ampanihy et Beloha 
sont actuellement en état d’urgence. La population locale 
n’a d’autre choix que vendre les animaux d’élevage, les 
dernières récoltes et semences. Les enfants ne peuvent 
être maintenus à l’école. Ce désastre est causé par la 
combinaison de plusieurs facteurs : invasions de criquets, 
sécheresse, réchauffement climatique, enclavement, 
insécurité, vol de zébus, corruption, injustice et crise 
politique…

Madagascar est le 1er pays victime de malnutrition 
chronique sans être en état de guerre. L’État malgache 
dit ne pas avoir assez de moyens pour faire face à ce 
fléau, alors que le pays est doté d’importantes richesses 
naturelles. Dans le même temps des millions d’Euros 
sont engloutis dans les campagnes électorales. Les ONG 
humanitaires font ce qu’elles peuvent…

R EVUE DE PRESSE

Marc Ravalomanana Andrinirina Rajoelina
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